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SPECIAL

TENDANCE : LE GRAND
RETOUR DEPART
MODERNE A LA FIAC

GALERIE
BUCHHOLZ

Stand O AU

GALERIE
TEMPLON

Stand O Ml

GALERIE
APPLICAT-

PRÂZAN
StandOD34

Maurice Esteve
Trigourrec 1972 hu le
surtoile U6x97cm

CourtesyGa er e
Appl c= Prazan Par s

Dans un marché de I art
de plus en plus ébranlé
par la crise, Lart
moderne redevient
la valeur la plus sûre
auprès des
collectionneurs et de la
Fiac, qui s appuie sur son
histoire et sa géographie
pour hisser les voiles!

E
lle a beau se prévaloir du quali-
ficatif cle < contemporain , la
Fiac- « Foire internationale de
I art contemporain -najamais

pour autant néglige I art moderne Lom
delà Seule! habitude d'employer I acro-
nyme de Fiac pour la designer nous a fait
oublier qu'en réalité elle a de tout temps
jeté son dévolu sur l'art du XX1 siecle,
toutes périodes confondues S'il fut
même une epoque au début, ou l'on
pouvait y vol r des œuv res de la toute fin
du XIXe, c'est une simple question de
temporalité Ce qui était contemporain
a sa creation en 1974 commence aussi a
passer pour moderne

UNE FORTE PRÉSENCE
DUSURRÉALISME
Le cru 201S marque notamment un
regain d'intérêt pour toute une produc
bon d'après la Premiere Guerre mondiale
jusqu'à l'avènement du postmodernisme
au tournant dcsannees 1970 Hy va d'ail-
leurs de la volonté appu> ee des organisa
leurs qui réaffirmant les points torts de
l'identité de la foire, soulignent sa « voca-
tion généraliste qui permet de proposer
un panoiama equilibre de l'art modeine
et contemporain » A parcourir les allées
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LE GUIDE DE LA FIAC 2015

GALERIE
GABRIELLE

MAUBRIE
StandOC-36

JurgKreienbuhl
Décharge! 1%2 huile
surtoile 137x1QDcm
CourtesyGa eneGabr p le

Haut H Pans

du Grand Palais le \ isiteur ne manquera
pas d'observer Id presence de nom
breuses galeries spécialisées en art
moderne et l'amateur averti de consta
ter qu elle est renforcée par I arrivée de
nouvelles, ainsi de Landau Fine \rt de
Montieal ct Elvira Gonzalez dc Madrid
L'art moderne bénéficie aussi de la pre
sentation de certains ensembles, tel le
one man S/KW de Maurice Este\e a la
Galerie Applied! Prazan, \oire ici et la de
quèlques purs chefs d'œuvre comme une
Eùidepoiir 'LatjrcmdeParade de Fernand
Leger (1953), chez Landau Fine Art
Toutefois, un œil exerce relèvera tres
vite la forte représentation du surréa-
lisme ainsi des œuvres festives de Joan
Mire (Landau Line Art, Ubu Gallerj,
Guillermo de Osma) celles oniriques
d'Yves Tangu\ (Galerie Scheidecker et
Ubu Gallery), un frottage de Max Ernst
aux allures de bateau vapeur (Galerie
1900 2000) uneetrangepemtured'Os-
car Dominguez (Guillermo de Osrna)
ou bien un puissant buste ensable d'An-
dré Masson (Galerie Bucher) Encore
faut il ajouter les troublantes photogra
phies qu'Hans Bellmer a faites en jouant
de sa fameuse poupée désarticulée
(Natalie Seroussi, Scheidecker, Ubu),
une Tête qui regarde de Giacometti, sim-
plifiée a I extreme (Jeanne Bucher), ou
un étonnant trompe-1 œil géométrique
de Roherto Matta (Sophie Scheidecker)

Anticipant le surréalisme de quèlques
annees on trouve par ailleurs deux
œuvres sur papier de style Dada, l'une
de Suzanne Duchamp, Usmedemespen
sees l'airtredesonmanJeanCrotti Poe-
tic sentimentale, qui sont de purs joyaux
(Natalie Seroussi)

A LA FRONTIERE DU

POSTMODERNISME

Si I amateur de la période des annees
1910 se régalera a decouv nr certaines
pieces singulières de Sonia Dclaunay
(Guillermo de Osma), de Marcel
Duchamp (Galerie 1900-2000) ou d Al
berto Magnelli (Landau Fine Art), ceux
qui affectionnent un art moderne plus
a\ ance dans le temps - celui d apres la
Seconde Guenemondiale-ne seront pas
en reste Ils y trouveront entre autres
Calder avec ses mobiles et ses stabiles
(Peter Freeman Inc Van de Weghe,
Natalie Seroussi Nahmad), Jean-Paul
Riopelle (Zlotowski) et sa peinture ges-

tuelle de la fin des annees 1940 Jean
Dubuffet (Jeanne Bucher) Manolo Mil
lares (Guillermo de Osma) et Jean
Fautrier (Zlotowski) en puissants repre-
sentants du matierisme ou bien encore
I ucio Fontana et ses Concetti spaziah
(Tornabuoni), et Fausto Melotti, ce
magnifique artiste italien mal connu,
prefigurateur d'une forme d'art pauvre
(Natalie Seroussi)
Enfin, \ el sant ai t moderne a la frontière
du postmodernisme la curiosité dev rail
encore conduire I amateur a decouvrir la
peinture du Suisse Jurg Kreienbuhl,
décède en 2007 a l'âge de 75 ans Sa serie
intitulée Decharge de 1952 (Gabrielle
Maubrie) - il n'a que 20 ans - prélude a
une œu\ re puissante riche en matiere,
dont l'iconographie du quotidien, de
l'urbain et de l'objet relevé d'une \ ision
pionnière de notre societe entre constat
et proces, ordre et chaos, qui mente d y
porter un regard appuyé

PHILIPPE PIGUET
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À voir absolument

CARNAVALOH
LOUIS SOUTIER
Une vie intense, en proie a dcs
difficultés existentielles d'une rare
violence, une œuvre marginale, toute
entière brute d'images, sans autre
intention que décliner une \ ision
interieure. tel est l'art de cet artiste
suisse dont les figures, même
carnavalesques, souvent métaphores
d'une nouvelle apocaly pse, émergent
dans la matière inextricable de la
peinture [Galerie Karsten Greve]

PH. P.

LouisSoutter
11871 1942], Carnaval,
1939 huilesurpapier
50 x 65 cm Courtes)/
Galerie KarstenGrexe
Paris

LE COMIT DE SLECTION
EST-IL Sl LIBRE QUE CELA?

WilhelmLehmbruck(1881-1919) HeadofaRismg
fouth ca 19Vi pieri e reconstituée b4x51x
20cm ls. Saler e M crael gerner Newyork Londres

. À voir absolument

CE ^TPJE DEl_ I L_

LEHMBRUCK
Caractéristique de l'art de ce sculpteur
allemand, qui a séjourne a Paris
entre 1910 et 1914 et y a fréquente
Archipenko et Era ne usi ce buste qui
conjugue tradition du sujet et
modernite du traitement presente un
cou et un visage exagérément allonges
C est la marque du style de cet artiste
dont les figures portent les stigmates de
la melancolie et de l'abattement de
l'être humain [Galerie Michael
Werner] PH P.

GALERIE
KARSTEN

GREVE
StandOB34

GALERIE
MICHAEL
WERNER

StandOA36

C
haque annee, c'est la même
rengaine Pour un certain
nombre de galeries rien ne dit
que, parce qu'elles ont parti-

cipe a la Fiac au Grand Palais I annee ou
les annees précédentes, elles s'y
retrouvent I annee suivante Si cela
témoigne du moins du libre arbitre du
comite de selection de la foire, il n'en
reste pas moins qu'à l'énonce de la liste
des exposants c'est chaque fois le même
etonnement Une telle a disparu qui a
pourtant pignon sur rue et réputation
bien etablis telle autre s'y trouve c'est a
ne rien comprendre a ce qui gouverne Ie
choix effectue Alors la rumeur f use et la
grondeur monte C est d'ailleurs face a
celles-ci que, l'an dernier, la Fiac a ima
gmc Officielle, a la Cite de la mode et du
design, garantissant le label Fiac aux
galeries intéressées a y participer Une

Fiac des refuses, en quelque sorte maîs
qui ne remplace pas le pi est lge d'exposer
au Grand Palais
II est intéressant d'observer que ce n'est
pas un seul et même comite de selection
qui oeuvre pour la Fiac, d'une part, pour
Officielle, de I autre, maîs qu'ils sont
deux, bien différents Tandis que le pre-
mier n'est constitue que de représen-
tants de galeries, fidèles de la Fiac et a
dominante étrangère (deux françaises
pour six étrangères), le second rassemble
inversement quatre français et un etran-
ger (un galcriste un collectionneur et
trois commissaires d'exposition) Le
comite de la Fiac est donc replie sur la
profession Rien n'est moins sûr que ce
soit la bonne methode Car ses choix
peuvent ainsi laisser a penser qu il n'est
finalement pas si libre que cela

PH. P.


